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1 - EVOLUTIO~ HISTORIQUE DE ~fARCHIENNES 

Introduction: 

La si on de tv1archiennes sur le Gué la Scarpe.lieu de passage entre TouIl1aÎ et Cambrai. a déterminé sa naissance. accornpagnée de<; 
défrichements de forêt et du draina2e des marais. 
Du VI1ème au XVlIIème siècle. c'est l'abba:e qui domine le \i 
A la . c'est alors e village de\enu bourg qui prend de mportance. étant en grande partie dérnolie. 
Il ne reste Que des bâtiments XVIIIème : 

, - le bâtiment de la e 
presbytère 

- le prieuré 
- la brasserie 
- des cons de ferme 
- des restes de mur d'cncei llte 

A la fin XrXème siècle. desservie 
,,'errerie. etc ... 1. 

Le territoire 
;-'1ais le 

s'étend 
urbain est 

Après la guerre de 1 
des industries 

tué 

inJefe;i L et son un essor 

les. 

c ( en\ 

lerie. 
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1°) Origine de l'agglomération jusqu'à 1712 : 

Depuis la Préhistoire, l'Homme fréquenta les abords de la Scarpe, ses viviers poissoneux et ses forêts giboyeuses, plus particulièrement le passage à gué sur la 

rivière. Celui ci devint un point stratégique sur l'antique voie gallo - romaine reliant Tournai à Cambrai. On prétend même que l'invasion de moustiques dans la forêt de 

marchiennes aurait à elle seule repoussé les armées de César ... 

Mais l'origine de l'agglomération se confond à celle de l'Abbaye. Au VII e siècle, la vague d'évangélisation menée par St Amand dans la vallée de la Scarpe , 

incite et organise l'implantation d'une Abbaye sur ce site. Elle sera menée par le comte de Douai Adalbaud et sa femme Rictrude, qui fondèrent un monastère d'Hommes 

ainsi qu'un monastère de Femmes, sous la règle de St Colomban. 

Ces riches monastères entamèrent la mise en valeur de leur territoire composé en grande partie de marécages inondables et de forêts. Les premiers travaux de drainage 

et de déforestation commencèrent, que les moines seuls ne pouvaient assumer. Ainsi une agglomération de serfs se forma à coté de l'Abbaye, y trouvant travail et 

protection . 

Les heurs et malheurs de celle-ci détermineront la vie du village: inondations, pillages, périclitement économique et moral . 

Au XI e Siècle, l'Evêque d'Arras supprime le monastère des femmes et instaure la règle bénédictine . 

A la charge écdésiastique de l'Abbé, s'ajoutaient les droits et fonctions de Seigneur sur toutes les propriétés, il rendait également la Haute Justice sur tous ses sujets . 

L'Abbé était secondé par le Bailli, protecteur laie d'origine noble. Ce dernier était assisté par les .Maires, chargés du recoUyTement des impositions et de l'éxécutuion de la 

Basse Justice. 

Les habitants de ?>.1archiennes purent peu à peu délaisser la condition de serf pour celle de censier, ils se regroupèrent en communauté ayant certains droits 

collective de champs, bois et marais , sans toutefois s'émanciper totalement de la tutelle des abbés. 

Le pont de Marchiennes comme point de passage et la Scarpe comme frontière naturelle favorL'>aÏem les velléités diIivasions ,de ma.~;;a.cres, de les 

inondations de la Scarpe et des marais ou les épidemies, diseue et autre peste noire ... L'histoire de ~1arch.iennes est cene ,flL'îe reconstruction permaneme 

évènement difficile . 

A la fm du XV1 e siècle on tentera de renforcer les défen.ses naturelles de la ville par la construction d'ouvrages défensifs: murs de 

Ces remparts ne sufflront pas à protéger la ville aux cours des offensives locales et luttes pius générale de la guerre . En 1712, ~1arc!üennes , devenue ba.'e de 

ravitaillement des armées espagnoles sera assiégée par l'armée française. A l'issue de la bataille, l'Abbaye et le auront Sû-u.ffert. 
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l'Abbaye est un ensemble immobilier entouré et protégé par les hauts murs d'une enceinte. L'enclos de l'Abbaye est aussi étendu que le périmètre de l'agglomération 

qui lui est accolée. L'ensemble est dominé par le clocher de grande hauteur de l'église abbatiale. 

L'Abbaye compte deux grands groupes de bâtiments: les lieux dévolus à la prière et les lieux du travail manuel et de la production des besoins, ainsi qu'un ensemble de 

jardins, de légumes ou d'arbres fruitiers, qui permettent aux religieux une vie en autarcie. Un ensemble relativement homogène de bâtiments cernent la cour d'entrée dont 

l'église abbatiale, les quartiers de l'Abbé et des moines ainsi que l'édifice d'entrée et la maison du portier. Un autre ensemble hétérogène de bâtiments à usage agricole 

regroupant grenier, remise , basse cour, lingerie, brasserie, colombier ... s'étend au nord de l'enceinte, le long du Décours , une entrée secondaire permet de sortir 

directement de l'Abbaye vers les marais au nord , la forêt et l'Ermitage. 

Le village de serfs est installé entre l'enceinte et la rivière, le long des routes qui, de Douai ou St Amand mènent au pont qui enjambe la Scarpe vers Tournai. n est 

constitué de quelques rues étroites bordées de maisons d'ou ,Tiers agricoles, de quelques maisons de notables et marchands, la maison du Bailly prés de la porte de l'Abbaye 

et quelques fermes intégrées au village ou dispersées le long des routes d'accés. 

Le village est ceint d'un ensemble de canaux ou de fossés d'irrigation qu'on passe par l'intermédiaire de pont - ~evis , qui sont autant de ~portes de ville". Les rempartS 

sont installés autour du site , particulièrement aux points sensibles et sans la protection "naturelle" que représentent la Scarpe et le réseau de drainage: rentrée Nord de la 

ville, le passage du pont de la Scarpe et la protection du quartier des moulins à l'EsL 

Une petite église paroissiale, entourée de son cimetière et la place du" marché" forme le centre de ce regroupement . 
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2°) :\larchienne5 au XVlIIème siècle 

Aprés le douloureux siège de 1712, l'Abbaye connait un relatif périclitement, tandis que le village s'émancipe un peu plus, s'étoffe, prospère .. 

Elle connaitra une renaissance temporaire au XVIIIe Siècle, qui allait marquer son patrimoine architectural. On la réorganise au cours de plusieurs campagnes de 

constructions à partir de 1730 sous l'impulsion vigoureuse du prieur Jonat Mehay puis de l'Abbé François Hay , hommes d'Eglise et amateurs d'Art éclairés: 

1732 : construction d'un corps de bâtiment à l'usage des religieux: dortoirs, sacristie, trésorerie, chapître, école de Théologie, cloître . .à flan de l'Eglise abbatiale 

1742 : construction d'un corps de bâtiment à l'usages de relations extérieures et dépots de denrées: bureaux des religieux receveurs, logements pour étrangers, caves 

et greniers à vins, bières, friterie .. 

1748 : construction du corps de bâtiment d'entrée principale de l'Abbaye, immeuble de transition entre celle-ci et le village dont la mise en scène hiératique 

organise l'image de son pouvoir et de son prestige. Il contient le logement du portier, une maison de ville et un quartier pour les affaires criminelles ainsi que la prison, 

1754 : Construction d'un ensemble de bâtiments à usage agricole: basse cour, brasserie, boucherie, boulangerie ". 

La règle bénédictine reposant sur deux principes: action et comtemplation , l'Abbaye organise avec la même rigueur les sites de production et de travail que les 

sites de prières . 

Ainsi cour d'honneur principale ou cours secondaires répondent au même souci d'implantation et de répartition des immeuble de façon symétrique et ordonnée comme 

image classique de l'Equilibre. Hormis le bâtiment d'entrée qui, de part son théatral plan en hémicycle et sa pone en forme d'arc de triomphe révèle une image 

architecturale riche et puissante, l'ensemble des corps de bâtiments réitèrent sobrement l'architecture douaisienne de l'époque: alternance soubassement et chaînage de Pierre 

1 remplissage de Brique, créant une polychromie régulière et dépouillée à des volumes architecturaux élémentaires dont seule ralternance hiérarchisée des hauteurs évite la 

monotonie, 

De même l'ensemble des jardins sera réorganisé et redessiné : les eoclos répartis et irrigués régulièrement le long du mur de l'enr...einte , principalement au ;-;ord et au Sud, 

autour d'alignement d'arbres de hautes futaies et d'un bassin d'agrément. On norera que les murs d'enceinte faisaient l'objet d'un soin particulier: ce ne som pas des murs 

simples de Brique mais des ensembles réitérant l'alternance chaînage Pierre/remplissage Brique à des fins autant techniques de solidité , 

le village a sensiblement peu changé, l'ancienne église paroissale désaffectée a été remplacée en 1788 par un flOuvel édi.fice d"une taille 

vers la place principale, place du marché. 
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3°) :\Iarchiennes après la réyolution 

La période révolutionnaire de la fin du XVIIIe siècle mettra un terme à l'activité de l'Abbaye que les religieux quitteront défmitivement en 1791. La commune élit 

son premier Maire et s'affranchit totalement de la tutelle des abbés aprés Il siècles d'assujettissement ... 

Aprés inventaires de l'ensemble des biens, le patrimoine sera loti et vendu sauf les bâtiments d'entrée qui deviendront propriété communale, le presbytère conservera cette 

fonction, la haute tour de l'église abbatiale sera conservée à titre défensif, les petits enclos de jardins au Sud seront assemblés afm de ne former qu'un seul enclos dévolu au 

nouveau cimetière . 

Le principal lot comprenant les bâtiments les plus important et les plus riches: quartiers et église abbatiaux, chapître , réfectoire, cloitre etc ... ayant été acquis par un 

démolisseur, l'ensemble sera détruit, ruiné. 

Les lots secondaires représentés par les bâtiments agricoles auront un avenir plus serein eût égard à leur immédiate réutilisation en tant que te! et, peut être, à une image 

architecturale moins liée au prestige et à la puissance des abbés. 

Aprés l'établissement d'un nouveau pouvoir administratif, le village connaîtra sa première campagne d' "embellissement" mais surtûut de régularisation générale de 

l'ensemble du périmètre urbain qui au demeurant n'évolue pas . On projette des alignements bénéfiques au passage des charettes , carosses et autres diligences que la 

prospérité laïque de la ville suscite. Les ilÔts se densifient mais restent un ensemble homogène de nouvelles maisons de notables bourgeois, de marchands, de maisons 

d'ouvriers agricoles et de fermes et quelques petites manufactures et équipements militaires. La seule vraie intention nouvelle, est le projet de percement d'une rue en 

prolongement de la place des " charrons" qui crée une entrée libre de "porte", un accés majeur à l'intérieur de ce qui était l'endos de l'Abbaye dont les terrains, rendus 

vacants par leur vente, supposaient de devenir un "réservoir" d'espace pour des extentions futures ... L'implaI1tation du nouveau cimetière créera. de façon "naturelle n un 

chemin d'accés le long du mur de jardin du presbytère. 
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4°) Marchiennes à la fin du XIXème siècle : tournant industriel 

Une autre ère de développement s'ouvre au XIXe siècle due à l'expansion industrielle suscitée par la présence de l'eau (Scarpe) et la construction du chemin de fer à 

l'Est de la ville (1860) . Aprés un cours épisode minier, la fosse Ste Barbe 1838/48, la ville développera de petites manufactures: bonnetteries, brasseries, distilleries, 

tannerie, abbaUoirs,minoterie, tourbière, usine à gaz .•. puis une industrie plus conséquente: verrerie (1870) , tréfillerie (1895) avec leurs cortèges de quartiers ouvriers qui 

apparaissent comme des satellites autour du noyau rural ancien. 

Cest la premièl"e vague d'expansion démographique et urbaine à l'Est et au Sud principalement Les édifICes industriels par leur vaste dimension, leurs hauteurs 

noteffiment celles des cheminées créent des contrastes de masses bâties qui n'auraient eu d'égal que le patrimoine religieux anéanti. Le village assujettit son paysage rural à 

la foo:e industrielle qui, à l'inverse des abbés ne visaient pas l'amélioration ,l'aménagement rentable et la mise en valeur du patrimoine agricole commun, mais 

l'utilisation de la force de travail humaine dans un site que les géographies économique, géologique et viaire rendaient favorable. 

Les grands groupes sociologiques inhérents à l'activité industrielle s'implantent hors les limites ancestrales du village. Les grandes demeures bourgeoises installées 

dignement au centre de leur pa1C situées plutôt en limite de village, quelques maisons moyennes pour le personnel d'encadrement de l'usine ou quelques nouveaux nantis 

par le commerce ou la politique puis,en dernier lieu au.J; portes des usines, les rangs de maisons ouvrières alignées avec jardins, homogènes et identiques le long des routes 

, répliques anonymes des petites maisons agricoles. 

Ces nouvelles implantations se foot sans maîtrise fooçière apparente, généralement de façon linéaire le long d'une route existante ( tréfiUerie), ou d'une nouvelle 

voie d'açcés créée pour desse:rvi.r l'usine ( verrerie ). les bâtiments sont construits sans logique de continuité bâtie au fur et à mesure des besoins et opjXJftunités . Deux • 

qu.aniersw différents se créent ainsi au delà des vcies férrée et fluviale, qui elles mêmes représentent deux 'coupures "ou" césures" dans le paysage et le "vécu· de la ville . 

Les équipements administratifs apparaissent; Ecole, hospice, gendarmerie, poste el télégrapre ,dispositif modernisé de l'éclu.se sur la Scarpe ... 

L'ancien périmètre de l'enclos de l'Abbaye est peu à peu investi ; 

le chemin du cimetière longeant l'ancien jardin du presbylère devient une rue qui détermine l'implantation d'un ensemble de maisons miIDyeooes et qui mèle 

principalement à une entreprise. Le cimetière est transféré au nord de la vil1e . On réinvestit sa parcelle!.aîs.<:ée vacante en aménageant Wl espace planlé affe;;!.é en terme de 

"jardin public· ou aire de jeux d001 tout le périmètre Sud est matérialisé par l'ancien mur d'enceinte de l'Abbaye. 

Entre les principaux \'estiges de l'Abbaye" à savoir le groupe de bâtiments d'entrée (mairie) au Su~ et celui des bâtiments aulDW" du roIombier &<l NQn:! 

une rue a été tracée, reliant directement le centre du village ave;; la partie Nord, vers la forêt. Dans un premier temps, celle rue lra,'erse ra:ncienne cour dharmeur ck~t 

l'aspect d'origine a été conservé car, bien que tes bâtiments abb:atiaux aient été en partie détruits, les rons!n.lCtions récentes: un rang lMlmogène de maisons el dew: 

entrepôts, en ont conservé l'alignement général (hormis les deu.'I; maisons bourgeoises dom les limites de propriétés re...<;pXtent ""fi"""'<"""",""'.1 mais. 

retrait) .Cette place a ainsi conservé sa qualité spatia.le , malheureusement la démarche n'a pas élé recon~uite Ga,'l,S la deu;üème 

agricoles cernaient égalemeni une cour qui faisait un répondant pius ou moins symétrique à la cour d'oormeur ,la rue a suscilé un !lQuvel des bà!ies 

qui ne respecte plus ridée d'une cour devenue une place . Les vestiges sont absorbés en retrait de pro!=riétés . Ainsi, la réalité des b,âtimenlS enCOife e:<..isl.anG a-HJI1 

du mal aujourd'hui à percevoir la qualité et l'étendue régulière des espaces extérieurs abbatiaw:; . 

On notera que parmi les rares témoins de cette période détemJ.mante pour la ,ille que fil! l'existar,œ de l'Abbaye, il res:le un eocJœ k du fos...'<é du l)&.;xl'Ua"'S • 

CelW-ci faisait partie de rertsemb1e des jardins adossés au mur Nord de l'enceinte, on petil aisément l'apercevoir depuis la ruelle dite "rueile des chartrell:J,". 
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5°) ~Iarchiennes après la guerre de 1940 : fin de l'industrie et explosion des limites de la yille. 

Les transfonnations générales du mode de vie en ville dues aux guerres, à la modernisation et aux progrés technologiques au cours du XXe siècle détenninèrent les 

grandes transfonnations typologiques de Marchiennes . 

Les destructions de la guerre, le ralentissement de l'activité industrielle qui s'en suivit jusqu'à sa disparition dans les années soixante ainsi que la chute de l'activité agricole 

traditionnelle devaient affecter l'équilibre ancestral basé sur la relation de proximité entre lieu de travail, lieu de vie, lieu d'approvisionnement que respectait encore le 

schéma industriel du XIXe. 

Bien que les limites administratives de la ville n'aient pas changées, l'étendue de la limite bâtie a explosé sans retenues quantitatives et surtout qualitatives.Le 

développement des moyens de transports et de communication, automobile ou téléphone par exemple, qui pennettent l'éloignement, la dispersion et l'émancipation des 

propriétés par rapport au lieu du travail, de rapprovisionnement, de l'administratif, de la scolarité, de la culture etc ... a facilité ce mode d'implantation . 

Les lois et mesures d'aprés - guerre favorisant les prêts à la construction neuve, le mythe du retour à la Nature et les fiscalités foncières avantageuses qui ont attiré les 

citadins à la campagne, les phénomènes de modes et les nouveaux besoins d'hygiène, de salubrité et de place pour la voiture ou la tondeuse à gazon ... les arguments sont 

nombreux pour comprendre l'aspect quantitatif individuel du phénomène . 

L'aspect quantitatif collectif est beaucoup plus difficile à argumenter: la ville a perdu son activité industrielle qui représentait une de ses principales ressources fiscales, 

alors que l'extension des limites de la ville suppose l'extension et la gestion de tous les réseaux viaires, l'accroissement et la transfonnation de la population provoque des 

besoins : groupes scolaires, salle de sport, stade , salle des fêtes et autres équipements publics devenus nécessaires mais onéreux. 

Qu'en est - t- il de l'aspect qualitatif? Les extensions ont quatres fonnes principales : 

- trois aspects concernant l'habitat unifarnilial : dissémination de parcelles individuelles le long des routes, regroupement sous fonne de lot.is-;;emem . réaffectation du 

patrimoine rural (ancienne fenne ou maison d'ou ... ier agricole isolée)ou industriel, 

- apparition d'un ensemble immobilier collectif . 

Autant les accés principaux que les accés secondaires à la Yille seront le heu d'un mitage pavillonnaire dont aucune règle administrative stricte n'a semb}e - t - tenté de 

limiter l'aspect architectural pour le moins hétérogène. 

On trouve une certaine cohérence dans le mode d'implantation: un enc-emble bâti en retrait d'alignement compre,nant un corps principal d'habitation, un garage de 1.1;;'1 à dew; 

véhicules et des extentions diverses: de la remise à la véranda . Le reste du terrain non bâti est engazonné et planté d'essences trés diverses. Par contre la narure 

architecturale: aspect des volumes, choix des matériaux etc ... relèvent plus d'un inventaire à la - Prévert": un ca.talogue hétéroclite et sauvage des 

qu'avec réserves on qualifiera de ~vemaculaire". 

Les extensions sous forme de lotissement se feront en trois temps : 

formelles 



au delà du DécO'1..lfS, la créarioo d'un lotissement de maisons en rangs d'aspect éiémemaire en Brique, toiture terrasse , débute 

,"""",r>nn,.llff"'" de cette zone marécageuse entre \ille et forêts. Cet ensembte est comJllètement excentré, sa relation au centre .se fait par te colombier et l'Botel de ville 

dOiIt la largeur de passage n'aulDrise sem de circulation. On Y construit la oouvelle gendarmerie. 

années soixante di1:: au Sud de la la de,s:trucüon de la verrerie entraîne la cons:trucrîon d'un lotis:sement à l'intérieur donc de la conca"ité créée par la Scarpe . 

Celui-ci es.t un en.se.mbk de maisoos mitoyennes par deu.'( le plu.s souvent ,en préfabriqué béton enduit à toiture deu.1: pentes en tuiles bétons. Sa configuration routière 

est en inIpas:ses. à l'écan des voies pnncipa1es de circulation et détachée de la \ille par le passage dU}Qnt . 

Années f1lEUTP,_v,nrrr : extension au Nonl et au Sud de la ville, à proxinIité des a.1:es im}Qrtants (routes d'Oreille et de Somain) de lGÜs:seillénts libres de 

constructeurs 00 ensemble de mai.<:Œ1S mitoyennes identiques dont les murs de Brique et les toitures deux pentes en tuiles .sembk être devenu le canon esthétique ordinaire . 

Tou.s ces petits regroupements, ces nagglomérations" d'une cenaine manière, sont des quartiers" dortoirs" sans organisations commerciale, urbaine ou culturelle 

propre et pour lesquelles ils dépendent du centre de la ville. On ne leur trouve même pas un "esprit" de convivialité ou de voisinage que les quartier ouvrier du XIX savait 

encore développer. Ils sont excentrés et anonymes. 

Le percement d'une rue en forme de ooocle facilitant l'entrée Nonl et la traversée automobile a permis l'installation d'un groupe organisé de bâtiments collectifs à 

proximité du centre. 

En matière de logement, c'est la .seule intervention im}Qrtante récente à l'intérieur des anciennes limites de la ville, car le collège, la salle des sport et la moyenne surface 

commerciale, équipements grands consommateurs d'espace ordinairement situés en partie extérieure des villes, ont été bâtis dans les limites historiques ! 

Le thème du " patrimoine historique" à Marchiennes a trois formes: 

Le patrimoine religieux: l'église paroissiale et les derniers bâtiments de l'Abbaye, en partie inscrits à l'inventaire des monuments historiques Il .semblerait qu'ils 

soient un " fardeau" encombrant, pourtant il représente un potentiel touristique que la ville ne peut négliger comme ressources d'activités. L'état de décrépitude dans 

lequel sont les bâtiments de propriété publique, laisse dubitatif quand au motivations profondes de la municipalité . 

Le patrimoine industriel encore existant: à savoir les usines en partie démolies ou toujours en vente et les alignement de maisons ouvrières. Celles-ci ont fait 

l'objet d'un certain nombre de tranformations privées, principalement des focades . Quand bien même ces dernières .se révèlent malhabiles et souvent disgracieuses, elles 

témoignent d'un dynamisme et d'un intérêt des propriétaires. Pourtant ces quartiers loin du centre ne" respirent" pas le confort urbain , en perdant l'essence de leur 

existence: l'usine, il sont devenus des barettes de maisons oubliées au bord de la route. Que .sera ce patrimoine dans une génération? 



Le patrimoine urbain , les fermes et les maisons du centre ville: cet ensemble d'un autre âge de rues étroites et irrégulières, de place avec église et marché 

hebdomadaire, de toutes ces maisons anciennes et contemporaines, grandes et petites, simples ou décorées, accolées les unes aux autres, sans garage pour la voiture, 

souvent mal orientée; ces commerces qui sentent bon la convivialité, des lieux où on sait encore se rencontrer et qui font tant défaut dans les autres quartiers sans vie 

collective. 

Ce patrimoine est aussi fragile que les autres , la guerre avait particulièrement atteint certaines rues mais des maisons furent à nouveau reconstruites, avant que la mode 

soit de fuir le centre pour un lotissement périphérique. Aujourd'hui les maisons se vident, restent en attente de vente ,on détruit un couvent JXlur construire un commerce 

de moyenne surface ... 

Il est économiquement dangereux pour une ville de ne plus gérer ses limites, de perdre son identité historique au profit de celle de " quartier dortoir M de métropoles situées 

à quelques dizaines de kilomètres même si c'est le cas des villages alentour . 

Quelle est l'image actuelle de Marchiennes ? 

Une grande partie de cette analyse repose sur l'ensemble bibliographique mis à notre disposition au Musée de ~1archienIJes . Les 

plans d'origine consultables aux Archives Départementales de Lille: 

- Marchiennes au XVII eSiècle: plan gravure 1635, plan des RempartS 1712, plan de l'Abbaye 1717 

- Marchiennes fin XVIII e Siècle : de 1750 à 1789 : plan d'alignement 1818, plan de l'Abbaye au XVIIIe Siècle dil - CasrilJe -

- Marchiennes Plan d'alignement de 1818 

- ?v1archiennes XX e siècle: plan de Cadastre 1960 environ 

- Marchiennes 1993: plan de Cadastre 1993 . 
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II - A.'\AL l'SE Dr rERRITOIRE DI: LA CO~I~Ir~E, DE ~OS JOrRS 

de ~larchÎennes 

Cl été 
sylwstre. 

de guerre 

Forêts 
. et 
par le système de 
. a été racheté \crs 1920 par 

l'état. SèS peuplements de peupliers sont remplacés par des plus 
Dans sa partie ~ord. de nombreuses mares sont bordées d'iris des marais au Juin. DèS 
d'anémone sylvie. de joquilles puis de jacinthes animent le . au . 

Tandis que des chemins balisés (sentiers de grandes randonnées) sentiers l'\.F permettent aux marcheurs 
de sillonner la forêt il partir de plusieurs petits parking (en particulier il la croix au pile où se trOUVe une 
bu\eue sur la commune de Beuny). la forêt est en même temps une résen"e de gibier. entièrement louée 
pour la chasse. Aussi faut il trouver une harmonie entre lè sol forestier. la 110re . la . le gibier. les 
chasseurs les promeneurs cueilleurs de urs et champignons ... 
La gestion du tourisme qui en profite doit aussi se faire en harmonie: il est' l'O.l'\.F . le 
régional, les communes cie Marchiennes et de Bem"f) lf8.\aillent ensemble. 

Les accès il la forêt sont à peine signalés. 
Des liaisons plus Cortes. en particuliers, il partir du bourg de Vlarchiennes mériteraient d'être dé\el 
par des plantations d'alignement et des petites aires de stationnement: rue de l'an:::e ~ardien_ rue du 
depuis Elpret (chemin de beu\'fy} - -
Et pourquoi ne pas planter un gros chêne au lieu dit du ,< pont du gros arbre >, 

2°) Le bois de Faux : 

Le bois de Faux donne l'image ?I ceux qui suivent le diverticule du GR. ]21 d'uTl bois chélif et à 
commune ne peut C1\oir è'!cwellement de Ions de cel 

. Celui-ci t'l,ml 
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3") L'eau: 

A \i1archiennes. la présence de II se senl 

- Le de la Scarpe la traverse comme une \Taie artère: Une écluse au centre ville, une aire de stockage au Sud, la Place de l'Abreuvoir 
rappellent le fonctionnement charmant du canal, ~ 
Cn chemin de halage plus ou moins abandonné mériterait d'ètre aménagé . 

. l'enjambe. reliant les deux cotés de la ville est de toule évidence destiné aux voitures et non aux passants. Faut-il regretter 
passerelle piétonnière le pont que \oit sur les cartes postales anciennes? 

- divers canaux de drainage assèchem ce pays marécageux. 
Le courant du Décours, celui de la Rache en le comme dans les parties agricoles le travail que l'homme a fait. 

- des marais { es é\ üches, les tourbières i el 
aussi des 'lS de richesse 

zones 

de teS en ers. us 

-tG 1 Potentialités touristiques de :\larchiennt's 

ts en nombreu\ endroits. SOll\ ent lisés comme lieu de pêche. ils 
et de a faune. D'oll la on du site dit «Pré des ~onettes» inscrit il 

-stique (Zl\IEFF). 

c sens, m Oll. (]\CC l'adjonction dé 

e: uses saules. SOU\ en! 

bien enlreknues : des , . es h 
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5°) Les hameaux: 

rvlarchit'nnes regroupe en plus son centrt' deux, sale!!ites d'E[prel et clt Sec Marais. proches de [ZI forêt. qui (mt tendance ù 
en on de la vi . le des routes. 

Ces hameaux connaissent des problèmes de traversée automobile cbngereuseo 
Il nous semble cependant très importants que des parties agricoles permettent toujours de les différencier du centre de manière à ce qu'ils ne 
deviennent pas des banlieues. 

6°) Les points de yue remarquables: 

horizontale éléments se dressent comme un si ~2Dal : 
1 Ise eS! perçu les routes du Sud et les chemins du Sud Olle~t. 
est un appel depuis 

dOeau. lui aussi. même si son °mle. se perçoit depuis le i\ordo 

la route D 957 une sorte de barrière \ isueUe attirante ne un 

CLoc..I1EIt. tJE L'É&LÎsE LCiLDM6IER... 
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LA VILLE ET SON DEVELOPPEMENT 

Habitat groupé récent (lotissement) 
Habitat indil'iduel récent (mitage) 

Empri e de l'ancienne abba\e 
Terrains agricole de l 'anci~nne abbaye 

Limites naturelles de dél-eloppement 

Tendances au dél'eloppement rutur 

Le El'oïches 
ZNIEFf 



III - ~ANA.L YSE URBA.INE 

1. La ville et son développement urbain 

L'étude de \.farchiennes a '!lustré !es étapes successi\es de son développement urbain, 
résumé la s"est principalement dé\eloppée au î\ord de la Scarpe vers la forêt de Marchiennes: à l'Ouest son extension est limitée 
les zones humides des E\olches et sa réserve naturelle, à t'Est c'est t"emironnement de la gare et des anciens quartiers industriels qui 

caractérise: contre au Sud la présence de la Grande Tourbière a de fait interrompu 1 ution de la 'le, 

de Sec Marais et d surtout caractérisés 
une 

/ 25 
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Il est a noter que le développement urbain contemporain de la ville est représenté par 3 types d'habitat: 
"'les opérations à caractère individuels groupés au Nord du Décaves et au Sud de la Scarpe. 
"'le mitage des pa\il!onnaires le long des voies et chemins entrant dans tv1archiennes, 
"'une opération d'habitat collectif au centre du bourg: la Dordonne, 

Si les opérations de type groupé ou individuel en mitage sont monnaie courante de nos jours dans l'évolution des villes analogues à la 
Commune de Marchiennes, il reste cependant que la construction d'un habitat collectif y soit peu fréquente. même s'il faut noter l'aspect 
qualitatif de l'architecture de cette opération liée à une déviation routière qui la sert. elle apparaît hors d'échelle au regard de l'image de 
Marchiennes en ce qu'eHe \ient rompre, au cœur de la ville, l'urbanisation traditionnelle du bourg, 

Si l'on s'en tient aux seules réalités physiques du site de Marchiennes, les perspecti\es de développement urbain sembleraient se justifier 
dans l'extension du bâti vers les terrains situés au Nord et à l'Est du Pavé d'Orchies et aux Sud-Est du bourg autour de l'ancienne gare, 
c'est à dire sur des sols relati\ement moins humides que sur le reste territoire, Ces orientations excluent la poursuite mitage le long 
des axes routiers dans un souci de des p~rspecti\es lisibles du paysage emironnant la . le. 
Mais cette obsenation est dépendante d'une \olonté communale fortepour prétendre à un resserrement du nombre de ses habitants et fXJJf 

\ers le choix d'une . de la de \Îe sociale plus conséquente dans la résorbtion des effets peners inhérents au 
dé\eloppement une cité "dortoir", 
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LEGE DE 
e Hiérarchie des points ensible du tralïc roulier 

• Yoie de liai on intercommunale 

.... Cul de sac 

LES CIRCULATIONS 



2. Les circulations 

La prédominance du carrefour ancestral reliant Marchiennes à Tournai. Cambrai et St-Amand, puis le réseau des voies contemporaines 
dessen'ant les quartiers d'habitations rendent incontournable le centre ancien et la Place Charles de Gaulle comme passage obligé vers les 
trois destinations principales: Lille. le Bassin Minier et Saint-Amand. 
En effet. si l'on observe attenti\ement le développement urbain de la ville. il est aisé de remarquer que l'essentiel du bâti s'est développé 
sur des \oies en impasse ou bien des chemins qui vont se "perdre" dans la nature, c'est à dire exclusivement accessible aux véhicules 
agricoles ou aux piétons \ers le parcellaire cultivé ou les marais. 
C'est là une singularité de !a ville de Marchiennes qui justifie bien la position en repli r stratégique de l'ancienne Abbaye. 
La conséquence sur trafic routier de cette trame ,iaire vient naturellement expliquer les différents points de conflits et les embarras 
réguliers rencontrés au cours de la journée aux abords de la Place et \'ers le pont routier enjambant la Scarpe. 
La dé\iation de la rue de e passant par le quartier de la Dordonne a délesté cette rue étroite mais a permis une accélération des 
\éhicules de tout genre arrivant sur Place, créant de ce t les problèmes de sécurités rencontrés entre cette place et le pont sur la 
Scarpe. 
Il existe deu:\ passages dirf car à une seule 
pigeonnier des anciennes Brasseries -
drainage et le désendalement ces quartiers 
Cette sur ce réseau desserte 
entre-eux. 
Il existe et 
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et liés à la nature de leurs sites - la porte de 'Abbaye nvIairie et le 
mal une urbanisation \ers le Nord sans une réfle:\ion sur le 

de par des chemins les quartiers 

ier el un soin non négligeable. 



LES URBANISATIONS SUCCESSIVES 

N 

Bati actuel 
Patrimoine hi torique (abba) e, égli el 

" _____ Yoiries en impas e 

Yoiries intercommunale 
Ancienne \'oie ferrée 



3. Les urbanisations successives 

L' étude historique du dé\eloppement de la ville et les traces successives rencontrées sur le terrain naturel peuvent se résumer en 3 
époques importantes de constructions et 3 principaux. types d'urbanisation, renvoyant ainsi à différentes notions et représentations de la 
rue. 
La ville ancienne du VXIIl ème Siècle avec des constructions sur des parcelles étroites et sur la rue s'est poursuivi jusqu'à l'époque 
industrielle du XIX ème et début du XX ème Siècle. 
C'est depuis une trentaine années qu'apparaît un habitat hétéroclite. soit sur des parcelles individuelles et en recul sur les routes 
existantes et le souvent rectilignes et développant le mitage des constructions en périphérie de la ville. 
Plus récemment. les contraintes de resserrement de l'habitat et les besoins de réduction de la consommation d'espace rural a conduit à 
l'installation de lotissements sur des accès souvent en boucles. n 'offrant plus de perspective de "bout de la rue", avec un 
accompagnement d'une monotonie de l'architecture. 
Ces derniers aspects de l'urbanisation \iennent définir l'espace rue. non plus comme une image essentiellement minérale (chaussée. 
trottoirs. façades des maisons'!. où la limite du domaine public et privé est représentée par la "peau" de la maison. mais par la perception 
d'un espace tampon pri \é soment végétal ( peri ts jardinets. parterre. haies taillées .... ) amenant un trouble pl us ou moins important dans 
la lecture des espaces respectifs et pri\é. 
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Sur ce développement urbain souvent rencontré auprès de communes similaires, vient se greffer r holution du périmètre de r ancienne 
Abbaye qui apparaît central aujourd'hui et qui échappa à un comblement total de son parcellaire par de l'habitat. Son enclavement et le 
peu d'accessibilité ont limité son "envahissement"' par une saturation des parcelles directement en contact avec les voies qui y pénètrent; 
Cette urbanisation se réalisajusqu'au début du XX ème Siècle, 
Il reste qu'aujourd'hui les terrains réservés à l'acti vité agricole en son sein peuvent à brèves échéances entrer dans une problématique 
d'une nouvelle affectation qui serait liée à la disparition de cette activité qui l'occupe. 
Il conviendrait donc, tout autant que les traces du bâti de l"ancienne Abbaye, de pouvoir préserver cet espace vert afin d'éviter la 
disparition totale d'une marque du passé qui avec les moines, ont fait l'origine et la création de la ville de Marchiennes dont toute 
l'histoire reste profondément marquée par une relation très étroite, parfois con1lictuelle, puis dramatique avec cet ensemble architectural, 
économique et spiritueL 
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4. Le végétal et l'eau en ville 

Quelques alignements d'arbres ex.istent : le long du Décours, rue du Cimetière, Place de l'Abbaye. Ces arbres ont à peu près le même âge 
: une centaine d'années. Ils sont constitués de tiHeuls et de quelques marronniers et platanes. 
On peut remarquer quO ont été taillés de manière brutale. il y a quelques années; ils semblent mieux respectés actuellement. 
Au centre de la Place Thiers. un petit square écrin accompagne le monument aux morts. 
Quelques jeunes arbres ont été plantés rue de Saint -Amand, dans r esprit du projet proposé par ·'Paysages". 
La voie nouvelle rue du Faubourg de Lille a été plantée densément d'arbustes et d'arbres avec des références "Ville Nouvelle". Ces 
plantes variées et colorées nécessitent un entretien important. 
Enfin. l'eau. très présente en \ille. n'estpas du tout mise en valeur. Elle évoque l'aspect d'égoût auquel on tourne le dos plutôt qu'une 
idée valorisante qu' on pourrait rapprocher du site de Bruges par ex.emple ... 
L"amélioration du cadre de vie de la ville passe en premier lieu par l'aménagement de son \isage bordant l'eau. 
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5. Analyse des études existantes 
'" 

Le groupe d'habitat la Dordonne TI 'est pas terminé. Il manque sa partie Nord: les plantations n'ont donc par été terminées non plus. 
La liaison proposée au projet vers la Grand'Place n'a pas été réalisée: elle est actuellement impossible. La liaison vers la Place de 
l'Abbaye mériterait un traitement plus soigné. 
L'étude de plantation faite par le bureau d'étude "Paysages" semble remarquable. Nous affirmons la volonté proposée de créer une 
liaison \égétale entre la \ille et la forêt. Nous regrettons que ce projet n'ait pas été suivi de réalisations. 
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1\1 - SITES D'INTER"VENTIONS 



1) Schéma d'organisation de la structure urbaine, ses extensions: 

et d'architecture à \1archiennes, nous proposons l'image d'une ville, 
récent périphérique florissant constitué de maisons 

• ! une politique franche tout autant sur l'extension de la que sur les problématiques futures en 
des terrains agricoles de Abbave. 

d'éœndre encore la nous semble imponant de finir les opérations déjà entamées: 
- au Nord du Décours, zone d'habitat individuel à relier a\ec la rue du Clos. 
- L'arrière de la Dordonne. 

Le processus de mitage le long des \"oies fait de l'habitat pavillonnaire doir être maîtrisé avec plus de vigilance. voir stoppé. 
Les hameaux qui ont tendance à s'étaler le long des voiries devront rester séparés de Marchiennes par des espaces agricoles de manière 
à garder leur identité de hameau. 

• Il semble aussi très important de revaloriser le centre ville par une politique d'incitation à la rénm"ation du bâti privé. une maitrise des 
réseaux aériens de distri burion (EDF. PTT). la poursuite de j'assainissement, et la réfection des trottoirs et chaussées: la place 
Gambetta. lieu centra! doit être amélioré tout d'abord. 
La reprise en pavé de la rue de Lille et de la rue Basse est prioritaire. L'état de nombreux trottoirs est à ré\"Ïser pour permettre le confort 
des piétons. 

La revalorisation du bâti doit passer par l'exemple opéré sur des bâtiments communaux. 
Aussi, il est souhaitable que la Commune engage un processus de rénovation et parfois même de sauvegarde des bâtiments historiques 
qui représentent un patrimoine de qualité, même s'ils sont aussi une charge importante sur le budget communal (Brasserie, Presbytère, 
Eglise, ancienne école des filles ... ) 
C~s opérations sont à mener en toute urgence. avant que le bâti soit réduit à l'état de ruine non récupérable (ancienne brasserie). 

• D'autre part. il se pose le devenir des anciens bâtiments industriels, notamment l'ensemble du périmètre de la tréfilerie qui représente 
un impact fort sur le territoire de la Commune: son avenir peut conditionner l'image de l'Est de Marchiennes. 

• L'enclos de l'Abbaye: Cet ensemble foncier et bâti doit se valoriser dans l'aménagement de la Place Gambetta. la rue de l'Abba:ye et 
dans une sensibilisation à l'amélioration de l'aspect architectural des bâtiments existants tant privés que publics. 

Les parties agricoles de l'ancien enclos sont situés au centre de la ville. Elles risquent d'être convoitées. La commune devra avoir une 
maitrise de l'affectation future de ces terres non constructibles, compatible avec le site historique: haras, culture maraîchère ou 
fruitière ... 
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Bati en attente d'affectation 

Terrains non bati néce itant une 
maHri e de leur affectation ruture 
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*' Les circulations: 
Améliorer le réseau de circulation des voitures c'est: 

- relier les voiries qui se terminenten cul de sac (ex: rue Loseleur) 
- améliorer l'état des chaussées tout en conservant les pavés dans les petites rues du centre. 
- favoriser le ralentissement des voitures en centre ville. 
- éviter le passage de véhicules sous la mairie et le pigeonnier vers la place Gambetta. 

L'amélioration de la ciculation pour les voitures ne doit pas être faite au dépend de celle des piétons. La commune doit aussi affirmer le confort de ceux 
cL et favoriser le cadre de vie de la ville. 
Les chemins piétons existants. quelque fois situés au bord des réseaux d'eau. d'autre fois "voyettes" sont à mettre en valeur. 
Un accès pour les promeneurs depuis le centre vers la forêt de Marchiennes doit être mis en place. 

*' Les cours d'eau: 
Les aménagements des berges et le nettoyage du réseau des cours d'eau faisant le charme de la commune reste une priorité. 
Plusieurs projets vont dans ce sens. 
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1) Schéma d'organisation de la structure urbaine, ses extensions: 

et d'architecture à \1archiennes, nous proposons l'image d'une ville, 
récent périphérique florissant constitué de maisons 

• ! une politique franche tout autant sur l'extension de la que sur les problématiques futures en 
des terrains agricoles de Abbave. 

d'éœndre encore la nous semble imponant de finir les opérations déjà entamées: 
- au Nord du Décours, zone d'habitat individuel à relier a\ec la rue du Clos. 
- L'arrière de la Dordonne. 

Le processus de mitage le long des \"oies fait de l'habitat pavillonnaire doir être maîtrisé avec plus de vigilance. voir stoppé. 
Les hameaux qui ont tendance à s'étaler le long des voiries devront rester séparés de Marchiennes par des espaces agricoles de manière 
à garder leur identité de hameau. 

• Il semble aussi très important de revaloriser le centre ville par une politique d'incitation à la rénm"ation du bâti privé. une maitrise des 
réseaux aériens de distri burion (EDF. PTT). la poursuite de j'assainissement, et la réfection des trottoirs et chaussées: la place 
Gambetta. lieu centra! doit être amélioré tout d'abord. 
La reprise en pavé de la rue de Lille et de la rue Basse est prioritaire. L'état de nombreux trottoirs est à ré\"Ïser pour permettre le confort 
des piétons. 

La revalorisation du bâti doit passer par l'exemple opéré sur des bâtiments communaux. 
Aussi, il est souhaitable que la Commune engage un processus de rénovation et parfois même de sauvegarde des bâtiments historiques 
qui représentent un patrimoine de qualité, même s'ils sont aussi une charge importante sur le budget communal (Brasserie, Presbytère, 
Eglise, ancienne école des filles ... ) 
C~s opérations sont à mener en toute urgence. avant que le bâti soit réduit à l'état de ruine non récupérable (ancienne brasserie). 

• D'autre part. il se pose le devenir des anciens bâtiments industriels, notamment l'ensemble du périmètre de la tréfilerie qui représente 
un impact fort sur le territoire de la Commune: son avenir peut conditionner l'image de l'Est de Marchiennes. 

• L'enclos de l'Abbaye: Cet ensemble foncier et bâti doit se valoriser dans l'aménagement de la Place Gambetta. la rue de l'Abba:ye et 
dans une sensibilisation à l'amélioration de l'aspect architectural des bâtiments existants tant privés que publics. 

Les parties agricoles de l'ancien enclos sont situés au centre de la ville. Elles risquent d'être convoitées. La commune devra avoir une 
maitrise de l'affectation future de ces terres non constructibles, compatible avec le site historique: haras, culture maraîchère ou 
fruitière ... 
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LES PRIORITES 

Dans les années à venir, il nous semble que la poursuite des travaux de la berge 
Nord de la Scarpe, y compris la place de l'Abreuvoir et des berges de la Râche sont 
des opérations à continuer. 
L'aménagement de la Place Gambetta et la rue de l'Abbaye, est à entreprendre 
parallèlement aux opération de sauvetage des bâtiments communaux tels que 
l'ancienne brasserie de l'abbaye. 

La rue de l'ange gardien, véritable entrée vers la forêt est à traiter en conséquence 
pour attirer le tourisme dans Marchiennes . 
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1) Les ber2es de la Scarpe: 



Les beq:es de la Scarpe : 

La présence de l'eau à Marchiennes est un élément majeur qui peut structurer la 
ville, devenant un pôle important d'amélioration de son cadre de vie. 
Aussi, il serait judicieux d'aménager à long terme un véritable circuit piétonnier qui 
pourrait aller depuis la place de l'abreuvoir à l'écluse de la Scarpe, puis le long de la 
Râche en direction des Evoïches, puis le long du Décours jusqu'à la Place 
Gambetta. 
Il serait donc utile à cette fin d'établir au POS des réserves de terrain le long des 
fossés situés entre la Râche et le Décours. 
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LA SCARPE PROJET + 
723 

Dans la partie déjà aménagée sommairement, entre la Place de l'Abreuvoir et le 
Pont, nous proposons des plantations d'arbres d'alignement tels que des saules 
pleureurs sur la banquette engazonnée, l'installation de quelques bancs et d'un 
éclairage. 

Au niveau du pont et jusqu'à la confluence de la Râche, un traitement paysager est à 
reprendre. 
De part et d'autre du pont, un talus minéral composé de briques de terre cuite 
posées à champ suivrait la pente de l'escalier. Les berges elles-mêmes ont besoin 
d'être rejointoyées et réparées par les voies navigables)à ce niveau. 
Entre le pont et la Râche des travaux de terrassements permettraient de récréer un 
cheminement en schiste. Les talus de chaque côté pourraient être plantés de plantes 
tapissantes. 
Les berges de l'écluse présentent un aspect accueillant et fleuri qu'il ne convient pas 
de modifier. 

Le pont au-dessus de la Scarpe mériterait lui-même d'être soigné par : 
- la réfection des trottoirs et de leur bordure en harmonie avec la DDE. 
- la peinture des balustrades par la DDE 
- Alors, la ville pourrait installer sur le côté externe des balustrade, des balconnières 
à fleurs, en été, ainsi qu'un éclairage linéaire au moyen de fibre optique. 
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SOUS LE PONT 
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LA SCARPE 

{DESiGNA noN 

Place de l'abreuvoir 
1 Décaissement des sunac·es minérales 
lMise en place de terre végétale 
1 Bordure et caniveau 
1 
lP!antation d'arbre 
1 Banc 
jCorbeille 
1 Eclairage en applique sur facades 
IAléas et imprévus10% 

lsous TOTAL 

De la place de l'abreuvoir au pont 
jEscalier au bout de la ruelle 
1 Edairage de la promenade 
Edairage de la ruelle en applique 
Plantation de saules pleureurs 
Bancs 

IAléas et imprévus1 0% 

lsous TOTAL 

r / / / 1 i /r=--\\ ._1 ~/ __ )r---i 

/~~~~_---J __ i 

1 PRODUIT H.T. 

3000,00 
2200,00 

14000,00 
1 200,00 
3500,00 
4000,00 

18000.00 
4300,00 

47200,00 

20 000,00 
54 000,00 
21 000,00 
12600,00 
14000,00 
12000,00 

133600,00 
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LA SCARPE PROJET COTE NORD 
ENTRE LA RACHE ET LE PONT 



Sous le pont 
1 Repnse de la berge par les voies navigables 

j
T errassements 
Maçonnerie en brique de champ sur talus 

1 Eclairage 
1 Ramn.o ,1' ~~ilc>r l' .l~,-, u eS\.....dli'-"""" 

Aléas et imprévus1000 

SOUS TOTAL 

Entre le pont et la Râche 
II errassement et évacuation 
1 Réfection du chemin 
1 Réfection d'escalier et dalle passerelle 
!Plantation de plantes tapissantes 
i_ . 
1 t:clalrage 
1,lI\léas et imprévus100" 

Isoi le: TnTAI j V\.....', "-", ' ...... 

30000001 
10000.001 
39 C{lOCO! 

9000.001 
1 

\ 
~. 

Berge coté Sud 
5000.001 

16 0000011 ~ 1,A,ménagement de l'amorce de l'anCien pont 
~ IIBalustrade 

79 000 00 ", Bancs 
3000000 
700000 
200000 \ 

\ 

20000001 
6500001 

12000001 
4000001 

18000001 
6000001 

6650000 i • 1 

Corbeille 

----- !Plantation de saules nains sur la berge 
_____ iPlantation d'arbres 

Lt..léas et imprévus1 0°;' 

"-' 1 SOUS TOTAL 

TOTAL SCARPE 

BAtv'DE 
vÉGETALE 

1000000 \ 
2400001 \ 
5 100.001 

56500001 

461 800,QO . 

LA SCARPE PROJET COTE ~ORD 
E~TRE LE PO~T ET LA PLACE Df~ 

L'ABRErYOIR 
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LE PONT SUR LA SCARPE 
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2) Place Gambetta: 

Le "cadre \ert" 

Etat sanitaire des tilleuls: 

RUE DE L'ABBAYE ET PLACE GA~fBETTA 
ETAT DES LIEUX 

Les tilleuls de la Place forment deux allées ombragées avec un double alignement d'un côté et un triple de l'autre. 
Un platane et un acacia sur le coté et deux jeunes marroniers au fond viennent romprent l'unifonnité d'essence de cet ensemble de 
tilleuls. 
De nombreux manques existent (22). suite à des abattages d'arbres ayant soit souffert des mauvais traitements (choc. élagage, sol 
asphyxiant). 
Les tilleuls ont été taillés extrêmement sévèrement. il y a peu de temps; aussi nous tenons à affimler que des tailles brutales sont des 
portes ouvertes à des maladies. et au lieu de prolonger la \ie de j'arbre, ont tendance à la raccourcir considérablement. 
Actuellement les branches ont repoussé extrêmement densément autour du houpier. d'autres aux pieds des arbres ont tendance à repartir 
en rejet. 
Leur état sanitaire, bien que fort attaqué par la taille récente, ne semble pas encore irrécupérable et il semblerait judicieux de faire tout 
pour sauver et conserver les arbres qui créent le cachet de cette Place le plus longtemps possible. 
Il faut donc assez rapidement procéder à une taille d'éclaircie de manière à refomler ces arbres mutilés et confier ce travail à des élagueurs 
spécialistes en taille "douce", 

Arbres existants sur la Place : 
*57 tilleuls dont 1 à abattre et dessoucher devant l'entrée de service de Shopi 
* 1 acacia en mauvais état sanitaire à abattre et dessoucher 
* 1 platane 
*2 marronniers 
* 10 souches à dessoucher pour replamation 
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Place Gambetta 
ensemble architecturé trace de la cour de l'ancienne Abbaye. qui semble - t -

entièrement ée, se trouva au XIXème et XXème siècle absorbé par la 
eHe même et reçut de une de "place ,erte" surhaussée 

iUUtU~''- et représentée une aire de Jeu de Paume dans 
d'une cour de récréation. 

Il est de remarquer que l'ancien cimetière, devenu jardin public avec son 
équipement de basKe.:balL affiche la même attitude dans sa volonté de représenter le 
relais d'un jeu collectif dans Un espace vert à Un lieu ou site éminemment chargé 
d'une dimension spirituelle. 
Ces "traditions" seraient - elles à l'origine de cette démobilisation envers les édifices 
d'un passé encore mal considéré? -
La problèmatique liée au devenir des anciennes brasseries de l'Abbaye, tout comme 
la sauvegarde des bâtiments communaux ne résulteraient - elles que de l'unique 
argument budgétaire de la commune? 
Il nous apparaît aujourd'hui qu'il faille enfin réattribuer la noblesse à ces lieux et en 
cela apporter aux activités qui s'y déroulent (jeux de boules, foires. la qualité 
d'un espace qui ne relègue pas le site au simple rang d'une H cendrée opportune". 
C'est ainsi que tend à se réduire, s'appauvrir cet ensemble architectural. 
Il n'est pas déplacé d'offrir au divertissement un siège élégant et simple. 

Notre intervention consiste donc à restaurer et magnifier le cadre végétal de cette 
place, à redessiner le plan de celle çi par l'apport d'une demi couronne minérale et 
végétale à sa tête, c'est à dire au débouché de l'ancienne porte de l'Abbaye, ( 
aujourd'hui la Mairie et le Musée), à réintroduire le pavé dans le travail au sol ,et 
enfin apporter un soin particulier dans l'éclairage et le mobilier urbain. 

Dans le futur, une taille en rideau côté rue, et visant la marquise sous les allées pourrait être pratiquée régulièrement (tous les 2 à 3 ans), 
afin de structurer l'architecture des alignements. 
De jeunes tilleuls seraient plantés à la place des tilleuls ayant péri; ceux-ci seront suivis et formés avec soin. 
Le travail du sol avec apport de terre végétale nouvelle pour la plantation de plantes tapissantes type Symphorine CH Handcock ou 
lonicera pileata, lierre ! pac.h~ndra redonnerait de la vigueur à ces alignements. 
Les arbres de Judée qui pourraient être plantés rue de l'Abbaye fleurissent à Pâques et ont des feuilles en cœur en été. 

N 



Place Gambetta 
ensemble architecturé trace de la cour de l'ancienne Abbaye. qui semble - t -

entièrement ée, se trouva au XIXème et XXème siècle absorbé par la 
eHe même et reçut de une de "place ,erte" surhaussée 

iUUtU~''- et représentée une aire de Jeu de Paume dans 
d'une cour de récréation. 

Il est de remarquer que l'ancien cimetière, devenu jardin public avec son 
équipement de basKe.:balL affiche la même attitude dans sa volonté de représenter le 
relais d'un jeu collectif dans Un espace vert à Un lieu ou site éminemment chargé 
d'une dimension spirituelle. 
Ces "traditions" seraient - elles à l'origine de cette démobilisation envers les édifices 
d'un passé encore mal considéré? -
La problèmatique liée au devenir des anciennes brasseries de l'Abbaye, tout comme 
la sauvegarde des bâtiments communaux ne résulteraient - elles que de l'unique 
argument budgétaire de la commune? 
Il nous apparaît aujourd'hui qu'il faille enfin réattribuer la noblesse à ces lieux et en 
cela apporter aux activités qui s'y déroulent (jeux de boules, foires. la qualité 
d'un espace qui ne relègue pas le site au simple rang d'une H cendrée opportune". 
C'est ainsi que tend à se réduire, s'appauvrir cet ensemble architectural. 
Il n'est pas déplacé d'offrir au divertissement un siège élégant et simple. 

Notre intervention consiste donc à restaurer et magnifier le cadre végétal de cette 
place, à redessiner le plan de celle çi par l'apport d'une demi couronne minérale et 
végétale à sa tête, c'est à dire au débouché de l'ancienne porte de l'Abbaye, ( 
aujourd'hui la Mairie et le Musée), à réintroduire le pavé dans le travail au sol ,et 
enfin apporter un soin particulier dans l'éclairage et le mobilier urbain. 

Dans le futur, une taille en rideau côté rue, et visant la marquise sous les allées pourrait être pratiquée régulièrement (tous les 2 à 3 ans), 
afin de structurer l'architecture des alignements. 
De jeunes tilleuls seraient plantés à la place des tilleuls ayant péri; ceux-ci seront suivis et formés avec soin. 
Le travail du sol avec apport de terre végétale nouvelle pour la plantation de plantes tapissantes type Symphorine CH Handcock ou 
lonicera pileata, lierre ! pac.h~ndra redonnerait de la vigueur à ces alignements. 
Les arbres de Judée qui pourraient être plantés rue de l'Abbaye fleurissent à Pâques et ont des feuilles en cœur en été. 

N 



o 

La ~e-oti- /~~~e..­
b-t>ft'?;irs A 

1~?~4~~~ t L~ cen~ ~~ éê~ 1 

1 aé" ,Ph ce. i 

"-~'"7<'" 
~j 

• 

r-
I 

1 



LA PLACE GA~\fBETTA PROJET 

• .. 
1 1 

,. 
! 

M 
! 

.&!> 
1 



_;::J EPELA FlACE: (JE LA TeT< 

--- 1 
--- -_.-l--



L~~ PLACE GA~'IBETTA 

~ ?;3r;tatfo~S d'arbres 
y P;2ntati<J:-:' de ;-hcdoder~J]rO:1S en rond de Pièce 

Sous-total Cadre vert 

Réalisation de la tête de Place 
\* dépose bordure existante, modification du rayon 

de courbure et décaissement pour fondations et 

pose d'une demie-couronne de pavés filant vers 

la chaussée pour former un fil d'eau, 

assainissements 

1* i réalisation des trottoirs côté externe de la Place 

;( 

i démolition des massifs de grès porte jardinières, 
décaissement surface minéral, borduration des 

parterres puis apport terre végétale, engazonnement 

et plantations 

Réalisation de l'aire centrale minérale 

décaissement (10 cm) de surface, puis 
revêtement de sable stabilisé 

Sous-total Réalisation de la tête de Place 

Sous-total Réalisation de l'aire centrale 

2 640 F 
13 200 F 
58 970 F 

38 500 F 
21 450 F 

1 320 F 

88000 F 
242 000 F 

24 200 F 

154000 F 

146 080 A 

354 200 

154000 F 



L~~ PLACE GA~'IBETTA 

~ ?;3r;tatfo~S d'arbres 
y P;2ntati<J:-:' de ;-hcdoder~J]rO:1S en rond de Pièce 

Sous-total Cadre vert 

Réalisation de la tête de Place 
\* dépose bordure existante, modification du rayon 

de courbure et décaissement pour fondations et 

pose d'une demie-couronne de pavés filant vers 

la chaussée pour former un fil d'eau, 

assainissements 

1* i réalisation des trottoirs côté externe de la Place 

;( 

i démolition des massifs de grès porte jardinières, 
décaissement surface minéral, borduration des 

parterres puis apport terre végétale, engazonnement 

et plantations 

Réalisation de l'aire centrale minérale 

décaissement (10 cm) de surface, puis 
revêtement de sable stabilisé 

Sous-total Réalisation de la tête de Place 

Sous-total Réalisation de l'aire centrale 

2 640 F 
13 200 F 
58 970 F 

38 500 F 
21 450 F 

1 320 F 

88000 F 
242 000 F 

24 200 F 

154000 F 

146 080 A 

354 200 

154000 F 
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3) Rue de l'abbave: 
• 

Cette rue qui menait aux brasseries de l'Abbaye,puis par le pigeonnier, vers la forêt 
est aujourd'hui fortement dégradée par l'état des trottoirs et l'environnement du 
bâti, principalement les ruines en développement des anciennes brasseries. 
L'opportunité de fmurs travaux d'assainissement de cette rue nous conduit à 
proposer ou maintenir les pavés sur les deux trottoirs avec l'élargissement de celui 
situé à gauche dans le sens ville campagne afin de permettre la plantation d'arbres, 
ici des arbres de Judée. 
Cette attitude ne saurait se suffir à elle même tant que le devenir et l'affectation des 
terrains et bâtiments des brasseries ne sera pas défini. 
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L~~ PLACE GA~'IBETTA 

~ ?;3r;tatfo~S d'arbres 
y P;2ntati<J:-:' de ;-hcdoder~J]rO:1S en rond de Pièce 

Sous-total Cadre vert 

Réalisation de la tête de Place 
\* dépose bordure existante, modification du rayon 

de courbure et décaissement pour fondations et 

pose d'une demie-couronne de pavés filant vers 

la chaussée pour former un fil d'eau, 

assainissements 

1* i réalisation des trottoirs côté externe de la Place 

;( 

i démolition des massifs de grès porte jardinières, 
décaissement surface minéral, borduration des 

parterres puis apport terre végétale, engazonnement 

et plantations 

Réalisation de l'aire centrale minérale 

décaissement (10 cm) de surface, puis 
revêtement de sable stabilisé 

Sous-total Réalisation de la tête de Place 

Sous-total Réalisation de l'aire centrale 

2 640 F 
13 200 F 
58 970 F 

38 500 F 
21 450 F 

1 320 F 

88000 F 
242 000 F 

24 200 F 

154000 F 

146 080 A 

354 200 

154000 F 



LA RACHE PROJET 

1 

\ ' 
1 ,.............-~ 

.~ 

~ o 

t 
\iAi·e 
I<ŒA l!UGoSA 

bJ tliUEPERnJls. 



5) Le Parc public en liaison avec l'opération de logements: 

~c~~---::-:-

de entrepris par la .:,,": :" • -
du sur un terrain ::--_:"_~s---'-- __ .:- -," __ , 

de :vlarchiennes au siècle dernier. édifié en bordure imérieure - - , ~ :>,,::c
r

, 
~ .;-

de DetitS . clos. -;Y-i 
de cimetière 19-+5. est non aedificandi pendant 99 ans.'--"'-"----

et la som sItués au bout de rue de Lozeleur. en de sac. et ~\ 
rue de St Amand. 
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:; ; t ,.p:Z= .~ .. \~ au :\'ord d'une voyette étroite dont l'usage ne s'avère pas fondamental. 

lamre côté beau mur d'enceinte de l'abbaye, qui a quelquès brèches, sépare le 
terrain adjacent et soutien la dénivellation d'environ l m à 1..50 m entre les deux terrains .. 
De beaux arbres tels que des saules pleureurs d'une certaine ampleur. quelques conifères 
entourent un espace de baskeet central, sur gazon. Cependant cet espace ne semble pas 
particulièrement bien entretenu. 
- Le terrain adjacent réservé pour l'opération de logement social est celui d'une ancienne ferme, 
avec une belle grange centrale quasi démolie actuellement. Un front bâti sans grand intérêt 
ferme la rue de St Amand. 
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Proposition : --<\ ~. c c t"~~~ 5AItP'l., F;\ , 
Plusieurs proposi,tions,ont été examinées .au [ur et à mesure ?e notre étude d'amélior~tio~ du ~~J~ --;r--~?'- - it~' //.~ 
cadre de .'de. Il s~n de gage de grands pnnclpes dont le projet de logement. en pamcuhers. 'K'.-:'!'./~~~ -C.~ >-... .:::.:: ' . • ..•. ~. 
deHatemrcompte. ~<~,]'-_._; .• , _ .~~,,:::; 

6 Il nou.s s,emble qu'il.serait ju~ici.eux de supprimer la voyette située au nord du jardin pour /,~ ,~. [~~}~-'-- ~ .. ' -j/ ~.~~ 
aggrandlr 1 espace publIc de celUi-Ci. '#!1r~R-'~~; ~_~. "" .,f:~, <;;;, .'. r-

0le.s accè~ auj~rdin sont à améliorer depuis les deux côtés. Quelques bancs disposés dans le r~~ ;~W~ ~: ~g~ ~l!i;:~;.,'%.\"~ i, ,i 

JardlD serment utiles . , ', . . , , _ if:.~.4l ~ r-~~_ --.!E~ . .:::::~~ ~ 
6, le beau mur d'encelDt~ de l'abbaY,e, temolD d'une .epoque prestigIeuse, est a consen'er et a i.f~ . :5.\f'1~ 0"':::::- .,~,"r/ ,~ 
reparer. ~l ~ l'~v.antage d'e~re ~n souteneI?ent d~ terram.I~ plus hau~. ,~::::;l~~' ~l~~i~ ....... ,,/ .~ /;" 
~ Il seraItjudicleux de preV?Ir ~e p~us ~lte po~s:?le la lIaIson ,depUiS la rue Los.eleur a la rue de :s:;fi:~'f:J .. ~ . ---,:: .::rf"-;rfl~::f1fft:. . " ' f ~ 
St Amand, dAa~s le cadre de 1 operatIOn Im:nobI~Iere, afi~ .de desencla~'er ce.lle-cl. ~~'?.~ _~/r - F~·t ,E:;tf- *;~:' ~ 
~ Le front bati de la rue de St Amand est a restItuer. (BatI, murs de separatIon de parcelles) ::::2~\~~,7r;<'~~i tq?~(/<, 8 ~ 0 
AL' d l' ' . dl' A 'd"d Il d' ::),'--;--,-,\ t:;;::="::-'" r.~, l ,f",'j(/i--.· • \ + 
il e terralD en retour e operatIOn e ogement pourrait etre ce e a es parce es a Jacentes, ~/ _ ','~~'" ~~-: - a j,,- u;j '(,/?;t" ',' -7 .... ' 

f '1 ' . , :;9:-- . ;::J. '. ~~ • -' C2J r,-..., ""!';" ,'" ' ne pouvant pas aCI ement s y mteorer. /. ~,.:....::,' J,! -- ;.-I~, ~ if ~> / 'f, ..... .,. • 

Nous présentons ci-après les dive;ses propositions évoquées au cours de l'étude. ~ ~l'~fk-::""_!"t,'~2':::n",,",,~ 
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6) Les Evoïches: 
Il serait souhaitable à long 

en bi en tant qu~ 
sans problèmes. 

- eHe aussi être élargie 
de se 

Le d'entrée pourrait rechargé en schiste, et mieux profilé. Il pourrait 
d'arbres. Le parking en enrobé situé devant le café mériterait d'êlre 

planté d'arbr~s. et d''3."oir un marquage au soL 
Quelques arbres. comme des hêtres pourraient être plantés sur le talus de séparation 
entre le . VTT et zone de jeux. 
Toutes ces plantations améliorer<llent le cadre paysager et le caractère champêtre de 
cette zone de loisir . . ~ ~~ =gf!5i ~----=---,,~ ~~ ~K:'S~~ \ 

.?-~~ ..• f.~~ ?7?-=~1 =:::::::::::.:::::::::~~=~ ~_.~ . .. -~ 
.s.oôp LiOQ";! !~ ~ ©;po p 09 op QCpûQÔC~~QC Ocq0Qij);\;} f>E0r::s;OJ 

Parking devant le café 
Décaissement 
Apport de terre végétale 
Plantation d'arbres 
Aléas et imprévus10% 
SOUS TOTAL 

Parking d'entrée 
Reprise schiste et nivellement 
Plantation d'arbre compris terre végétale 
Coin d'information 
Aléas et imprévus10% 

SOUS TOTAL 

3900,00 
5 000,00 
8400,00 
1 700,00 

1900.0,00 

160 000,00 
36000,00 
60 000,00 
25600,00 

28160.0.,00 

LES EVOICHES 
1 DESIGNA nON 

Liaison à la vine 

1\ Reprise du so! en schiste 
Labour et apport de terre végétale en talus 

1 Plantation d'arbres tige 

\

AléaS et imprévus10% 

SOUS TOTAL 

----------.; 

--------------~-Od)~ 
------_. 

o 10 :.0 .30 40 SOir) 

Elargissement voie d'entrée 
Déplacement éclairage 
Aléas et imprévus1 0% 

SOUS TOTAL 

TOTAL EVOICHES 

lPRODUIT H.T. 

36000,00 
36000,00 
24000,00 
9600,00 

10.560.0..00 

Z ~--J.. __ ---

30000,00 
90 000.00 
15000,00 
13500,00 

14850.0.00 

5547QQ,QQ 



T, L entrée de St Amand 

a récemmem d'un traitement Dar 
plamation d'arbres d'ornement~. 

de l'ancienne tréfilerie ainsi que du 
ferrée nous conduise à modérer l'intervemion en la 

Dar des plantations d'arbres sur les deux. 
élargissernems de au carrefour du chemin de l'Ange Gardien et de la rue 
conduisant à lancienne gare avec la rue de St Amand. -

N 



8,1 Rue de l~ange gardien: 

le Est de l'abbave, pour aller \ers la forêt. 
. au 'XIXème siècle et abandonnée 

en friche la borde. 

la rue de lAnge Gardien est pa\ée sur 3 m de large. 
a rue sont utilisés le croisement des voitures. l:n alignement d'érable dont on 

poncme cene séquence. 
piéton lon~e le décours à l'ouest et accède à !a rue au coin du terrain de fOOL 

rue entre ;ue du cimetière et le"Pont Charlot". enjambam le courant de Coutiches. est alors 
revême de bithume sur la largeur de 3 m. Les bas ccôtés. bordés de fossés ont une végétation 
naturelle de taillis mélan~ée de frêne. aulne etc ... surtout du côté ouest. Cette vé~étation semble 
rabattue de temps en temps (une partie est basse, l'autre est haute). ~ 
Un habitat. indi\îduel s'est développé le long de cette rue \ers le ?\ord. malgré les conditions 
médiocres de circulation. 

Projet: 
Cette rue représente une liaison importante de la \'ilie de Marchiennes vers la forêt. qu'il faut fa\oriser 
et mettre en valeur. 
Pour cela. les mesures à prendre sont: 
- Améliorer le carrefour de l'entrée depuis la rue de St Amand: panneau d'information, panneau de 
signalisation vers la forêt etc ... (voir chapitre V 7). 

refaire la voirie depuis la rue de St Amand à la rue du cimetière. en l'élargissant à 4 m. 
- reprendre le parking le long du terrain de foot en un parking en schiste plus accueillam servant pour 
les utilisateurs du terrain de foot comme pour les promeneurs allant dans la fortêt. Là. un panneau 
d'information sur la forêt et quelques bancs permettront un meilleur accueil. 
L'entrée du terrain de foot pourrait être mieux marquée par un pavage au sol. 
- L'arrivée du sentier piéton longeant le décours sur la rue de l'ange gardien mériterait d'être 
améliorée. Ce sentier représente en effet une liaison importante entre le centre ville et la forêt pour les 
promeneurs. 
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- Les accotements de la rue à partir de la séquence rurale pourraient être plantés d'essence constituant 
la forêt de St Amand, véritable arboretum pédagogique où l'on pourrait, grâce à une signalisation, 
voir ces arbres dans leur forme naturelle, en taillis ou sur tige: leur écorce, leur feuillage, leur 
bourgeons. ~~~~l~ 
- Les érables en alignement situés entre la rue de St Amand et le Décours,du côté Ouest, seront à 
tailler pour obtenir la forme d'arbres tige qu'ils ont un peu perdue. 
- L'arrivée au bois. avec les maisons de forestiers de part et d'autre et l'étang peut rester en l'état, car 
elle représente une sorte d'antichambre plus rustique à l'entrée de la forêt. 
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La Place Gambetta 

! ~AObi!ier urbain 
*A,pport de luminaires sur la Piace 
"',4pport de luminaires en applique sur l'extérieur 
de !a Place 
T.~,pport de bancs 
~"t..pport de pOubeHes 

\ 1 
'I 

1 
t t 
! t 
j! 
t i 
1 ! 

II 1 Sous-total Mobilier urbain 
1 

Montant total H.T. 
T.V.A. 18,60 c;,o 
Montant total nc 

Produit HT S/Total HT 

99 000 F 

88 000 F 

36 300 FI' 
4840 F 

1 228140FI 

882 420 F 
164 130 F 
046 550 F 
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3) Rue de l'abbave: 
• 

Cette rue qui menait aux brasseries de l'Abbaye,puis par le pigeonnier, vers la forêt 
est aujourd'hui fortement dégradée par l'état des trottoirs et l'environnement du 
bâti, principalement les ruines en développement des anciennes brasseries. 
L'opportunité de fmurs travaux d'assainissement de cette rue nous conduit à 
proposer ou maintenir les pavés sur les deux trottoirs avec l'élargissement de celui 
situé à gauche dans le sens ville campagne afin de permettre la plantation d'arbres, 
ici des arbres de Judée. 
Cette attitude ne saurait se suffir à elle même tant que le devenir et l'affectation des 
terrains et bâtiments des brasseries ne sera pas défini. 



LA RUE DE L'ABBAYE 

* Réalisation des trottoirs A 
1 ! 

*Dépose des pavés existants, décaissement, fondations 
puis borduration, revêtement pavés de récupération 
après élargissement trottoir côté droit vers le 
décours 

~ Réalisation du trottoir B 
"'Décaissement, fondations 
de récuoération 

revétement pavés 

""K Réa:isatîon des réserv'es dIarbres puis Dlantation 
-,~rbres cie Judée 

* Réalisation de furninaires 

Sous-total réalisation des trottoirs A 

Sous-total réalisation du trottoir B 

naires 

Montant total H.T. 
Sb 

~~1onta;rt total nc 

Produit H.T. S/Total H.T. 

297 000 F 
297 000 F 

145 200 F 
145 200 F 

42 F 
42 90C, F 

82 5 r 
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5) Le Parc public en liaison avec l'opération de logements: 

~c~~---::-:-

de entrepris par la .:,,": :" • -
du sur un terrain ::--_:"_~s---'-- __ .:- -," __ , 

de :vlarchiennes au siècle dernier. édifié en bordure imérieure - - , ~ :>,,::c
r

, 
~ .;-

de DetitS . clos. -;Y-i 
de cimetière 19-+5. est non aedificandi pendant 99 ans.'--"'-"----

et la som sItués au bout de rue de Lozeleur. en de sac. et ~\ 
rue de St Amand. 
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:; ; t ,.p:Z= .~ .. \~ au :\'ord d'une voyette étroite dont l'usage ne s'avère pas fondamental. 

lamre côté beau mur d'enceinte de l'abbaye, qui a quelquès brèches, sépare le 
terrain adjacent et soutien la dénivellation d'environ l m à 1..50 m entre les deux terrains .. 
De beaux arbres tels que des saules pleureurs d'une certaine ampleur. quelques conifères 
entourent un espace de baskeet central, sur gazon. Cependant cet espace ne semble pas 
particulièrement bien entretenu. 
- Le terrain adjacent réservé pour l'opération de logement social est celui d'une ancienne ferme, 
avec une belle grange centrale quasi démolie actuellement. Un front bâti sans grand intérêt 
ferme la rue de St Amand. 
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Proposition : --<\ ~. c c t"~~~ 5AItP'l., F;\ , 
Plusieurs proposi,tions,ont été examinées .au [ur et à mesure ?e notre étude d'amélior~tio~ du ~~J~ --;r--~?'- - it~' //.~ 
cadre de .'de. Il s~n de gage de grands pnnclpes dont le projet de logement. en pamcuhers. 'K'.-:'!'./~~~ -C.~ >-... .:::.:: ' . • ..•. ~. 
deHatemrcompte. ~<~,]'-_._; .• , _ .~~,,:::; 

6 Il nou.s s,emble qu'il.serait ju~ici.eux de supprimer la voyette située au nord du jardin pour /,~ ,~. [~~}~-'-- ~ .. ' -j/ ~.~~ 
aggrandlr 1 espace publIc de celUi-Ci. '#!1r~R-'~~; ~_~. "" .,f:~, <;;;, .'. r-

0le.s accè~ auj~rdin sont à améliorer depuis les deux côtés. Quelques bancs disposés dans le r~~ ;~W~ ~: ~g~ ~l!i;:~;.,'%.\"~ i, ,i 

JardlD serment utiles . , ', . . , , _ if:.~.4l ~ r-~~_ --.!E~ . .:::::~~ ~ 
6, le beau mur d'encelDt~ de l'abbaY,e, temolD d'une .epoque prestigIeuse, est a consen'er et a i.f~ . :5.\f'1~ 0"':::::- .,~,"r/ ,~ 
reparer. ~l ~ l'~v.antage d'e~re ~n souteneI?ent d~ terram.I~ plus hau~. ,~::::;l~~' ~l~~i~ ....... ,,/ .~ /;" 
~ Il seraItjudicleux de preV?Ir ~e p~us ~lte po~s:?le la lIaIson ,depUiS la rue Los.eleur a la rue de :s:;fi:~'f:J .. ~ . ---,:: .::rf"-;rfl~::f1fft:. . " ' f ~ 
St Amand, dAa~s le cadre de 1 operatIOn Im:nobI~Iere, afi~ .de desencla~'er ce.lle-cl. ~~'?.~ _~/r - F~·t ,E:;tf- *;~:' ~ 
~ Le front bati de la rue de St Amand est a restItuer. (BatI, murs de separatIon de parcelles) ::::2~\~~,7r;<'~~i tq?~(/<, 8 ~ 0 
AL' d l' ' . dl' A 'd"d Il d' ::),'--;--,-,\ t:;;::="::-'" r.~, l ,f",'j(/i--.· • \ + 
il e terralD en retour e operatIOn e ogement pourrait etre ce e a es parce es a Jacentes, ~/ _ ','~~'" ~~-: - a j,,- u;j '(,/?;t" ',' -7 .... ' 

f '1 ' . , :;9:-- . ;::J. '. ~~ • -' C2J r,-..., ""!';" ,'" ' ne pouvant pas aCI ement s y mteorer. /. ~,.:....::,' J,! -- ;.-I~, ~ if ~> / 'f, ..... .,. • 

Nous présentons ci-après les dive;ses propositions évoquées au cours de l'étude. ~ ~l'~fk-::""_!"t,'~2':::n",,",,~ 



4)La Râche et le Décours: 

Les deux cours d'eau pourraient faire l'objet, comme la Scarpe, d'aménagement 
paysager de leurs abords, afin de structurer la ville par des promenades ou passages 
piétonnier au bord de l'eau, remis en valeur. 

La Râche: 
La Râche canalisée il y a quelques années,est longée par un sentier en schiste qui 
borde de nombreux jardins potagers extrèmement bien entretenus. Entre le sentier et 
l'eau, une banquette végétale accueille des herbes folles. 
Nous proposons la plantation de petits arbres tels qu'une collection de pommiers à 
fleurs, dominant cette banquette, alors entretenue. Entre la clôture des jardins et le 
sentier, une haie basse de millepertuis ou rosa rugosa ferait un trait d'union entre 
les jardins. 
La berge Est connait des délaissés, suite aux travaux de canalisation de la Râche qui 
ont simplifié son tracé. Près de l'embranchement avec la Scarpe, une maison en 
ruine et son terrain à vendre. pourraient faire l'objet d'une préemption pour 
poursuivre le cheminement le long de la Râche. Des plantations d'alignement de 
pommiers à fleur feraient le pendant à la berge Ouest. Une passerelle pourrait être 
installée au bout de l'ancien lit, supprimant le cul de sac. 
Enfin le pont de la rue du Curé pourrait être fleuri l'été. par des balconnières 
suspendues. Une ballustrade plus ajourée au pont, coté Scarpe. serait à faire à long 
terme, pour ne pas masquer la jonction de ces deux cours d'eau. 
Au delà de la rue du Curé, le sentier le long de la Râche peut être traité de manière 
beaucoup plus sommaire, avec seulement un entretien de fauche des herbes. 

Le Décours: 
Le pont sur le Décours, à l'entrée de Marchiennes en venant d'Orchies pourrait être 
agrémenté de balconnières à fleurs suspendues. 
La berge Nord du Décours, entre la rue d'Orchies et le pigeonnier de l'abbaye. est 
bordée de beaux tilleuls en alignement, sur une plate bande engazonnée plus ou 
moins bien entretenue. Le talus est. . emahi d'ormeaux et autre \égétaüon 
arbustive qui masquent le Décours. -
Nous ne proposons pas de projet de transformation. mais seulement une bonne 
gestion accrue de cet espace: entretien régulier de la plate bande de gazon, pour 
pouvoir y circuler: taille des drageons encombrant le pied des tilleuls: taille des 
ormaux sur le talus pour permettre la vue de l'eau: nettoyagede la berge Sud une 
fois par an. 
Dans la partie Est, entre la rue de l'abbaye et la rue de l'Ange Gardien. un 
alignement de TiHeuis. plantés à long terme aŒrmerait la continuité du Décours. 

LARACHE 
1 DESIGNA 1lON 

Berge Ouest 
Plantation de pommiers à fleur, compris T.V. 
Plantation d'une haie le long des grillages 
Eclairage par bornes 
Aléas et imprévus10% 

SOUS TOTAL 

Ber~eEst 
Plantation de pommiers à fleur, compris T. V. 
Passerelle (long terme) 
Bancs 
Corbeille 
Aléas et imprévus10% 
SOUS TOTAL 

Balconnières fleuries sur ponts et passerelle 
SOUS TOTAL 

TOTAL RA CHE 

ToN Pf(E- LE 

~~a;GA2IN 

1 PRODUIT H. T. 

30 400,00 
16000,00 
75000,00 
12000,00 

133400,00 

13600,00 
80000,00 

9000,00 
4000,00 

10600,00 
117200,00 

4800,00 
4800,00 

255400.00 



5) Le Parc public en liaison avec l'opération de logements: 
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de entrepris par la .:,,": :" • -
du sur un terrain ::--_:"_~s---'-- __ .:- -," __ , 

de :vlarchiennes au siècle dernier. édifié en bordure imérieure - - , ~ :>,,::c
r

, 
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de DetitS . clos. -;Y-i 
de cimetière 19-+5. est non aedificandi pendant 99 ans.'--"'-"----

et la som sItués au bout de rue de Lozeleur. en de sac. et ~\ 
rue de St Amand. 
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:; ; t ,.p:Z= .~ .. \~ au :\'ord d'une voyette étroite dont l'usage ne s'avère pas fondamental. 

lamre côté beau mur d'enceinte de l'abbaye, qui a quelquès brèches, sépare le 
terrain adjacent et soutien la dénivellation d'environ l m à 1..50 m entre les deux terrains .. 
De beaux arbres tels que des saules pleureurs d'une certaine ampleur. quelques conifères 
entourent un espace de baskeet central, sur gazon. Cependant cet espace ne semble pas 
particulièrement bien entretenu. 
- Le terrain adjacent réservé pour l'opération de logement social est celui d'une ancienne ferme, 
avec une belle grange centrale quasi démolie actuellement. Un front bâti sans grand intérêt 
ferme la rue de St Amand. 
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Proposition : --<\ ~. c c t"~~~ 5AItP'l., F;\ , 
Plusieurs proposi,tions,ont été examinées .au [ur et à mesure ?e notre étude d'amélior~tio~ du ~~J~ --;r--~?'- - it~' //.~ 
cadre de .'de. Il s~n de gage de grands pnnclpes dont le projet de logement. en pamcuhers. 'K'.-:'!'./~~~ -C.~ >-... .:::.:: ' . • ..•. ~. 
deHatemrcompte. ~<~,]'-_._; .• , _ .~~,,:::; 

6 Il nou.s s,emble qu'il.serait ju~ici.eux de supprimer la voyette située au nord du jardin pour /,~ ,~. [~~}~-'-- ~ .. ' -j/ ~.~~ 
aggrandlr 1 espace publIc de celUi-Ci. '#!1r~R-'~~; ~_~. "" .,f:~, <;;;, .'. r-

0le.s accè~ auj~rdin sont à améliorer depuis les deux côtés. Quelques bancs disposés dans le r~~ ;~W~ ~: ~g~ ~l!i;:~;.,'%.\"~ i, ,i 

JardlD serment utiles . , ', . . , , _ if:.~.4l ~ r-~~_ --.!E~ . .:::::~~ ~ 
6, le beau mur d'encelDt~ de l'abbaY,e, temolD d'une .epoque prestigIeuse, est a consen'er et a i.f~ . :5.\f'1~ 0"':::::- .,~,"r/ ,~ 
reparer. ~l ~ l'~v.antage d'e~re ~n souteneI?ent d~ terram.I~ plus hau~. ,~::::;l~~' ~l~~i~ ....... ,,/ .~ /;" 
~ Il seraItjudicleux de preV?Ir ~e p~us ~lte po~s:?le la lIaIson ,depUiS la rue Los.eleur a la rue de :s:;fi:~'f:J .. ~ . ---,:: .::rf"-;rfl~::f1fft:. . " ' f ~ 
St Amand, dAa~s le cadre de 1 operatIOn Im:nobI~Iere, afi~ .de desencla~'er ce.lle-cl. ~~'?.~ _~/r - F~·t ,E:;tf- *;~:' ~ 
~ Le front bati de la rue de St Amand est a restItuer. (BatI, murs de separatIon de parcelles) ::::2~\~~,7r;<'~~i tq?~(/<, 8 ~ 0 
AL' d l' ' . dl' A 'd"d Il d' ::),'--;--,-,\ t:;;::="::-'" r.~, l ,f",'j(/i--.· • \ + 
il e terralD en retour e operatIOn e ogement pourrait etre ce e a es parce es a Jacentes, ~/ _ ','~~'" ~~-: - a j,,- u;j '(,/?;t" ',' -7 .... ' 

f '1 ' . , :;9:-- . ;::J. '. ~~ • -' C2J r,-..., ""!';" ,'" ' ne pouvant pas aCI ement s y mteorer. /. ~,.:....::,' J,! -- ;.-I~, ~ if ~> / 'f, ..... .,. • 

Nous présentons ci-après les dive;ses propositions évoquées au cours de l'étude. ~ ~l'~fk-::""_!"t,'~2':::n",,",,~ 
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6) Les Evoïches: 
Il serait souhaitable à long 

en bi en tant qu~ 
sans problèmes. 

- eHe aussi être élargie 
de se 

Le d'entrée pourrait rechargé en schiste, et mieux profilé. Il pourrait 
d'arbres. Le parking en enrobé situé devant le café mériterait d'êlre 

planté d'arbr~s. et d''3."oir un marquage au soL 
Quelques arbres. comme des hêtres pourraient être plantés sur le talus de séparation 
entre le . VTT et zone de jeux. 
Toutes ces plantations améliorer<llent le cadre paysager et le caractère champêtre de 
cette zone de loisir . . ~ ~~ =gf!5i ~----=---,,~ ~~ ~K:'S~~ \ 

.?-~~ ..• f.~~ ?7?-=~1 =:::::::::::.:::::::::~~=~ ~_.~ . .. -~ 
.s.oôp LiOQ";! !~ ~ ©;po p 09 op QCpûQÔC~~QC Ocq0Qij);\;} f>E0r::s;OJ 

Parking devant le café 
Décaissement 
Apport de terre végétale 
Plantation d'arbres 
Aléas et imprévus10% 
SOUS TOTAL 

Parking d'entrée 
Reprise schiste et nivellement 
Plantation d'arbre compris terre végétale 
Coin d'information 
Aléas et imprévus10% 

SOUS TOTAL 

3900,00 
5 000,00 
8400,00 
1 700,00 

1900.0,00 

160 000,00 
36000,00 
60 000,00 
25600,00 

28160.0.,00 

LES EVOICHES 
1 DESIGNA nON 

Liaison à la vine 

1\ Reprise du so! en schiste 
Labour et apport de terre végétale en talus 

1 Plantation d'arbres tige 

\

AléaS et imprévus10% 

SOUS TOTAL 

----------.; 

--------------~-Od)~ 
------_. 

o 10 :.0 .30 40 SOir) 

Elargissement voie d'entrée 
Déplacement éclairage 
Aléas et imprévus1 0% 

SOUS TOTAL 

TOTAL EVOICHES 

lPRODUIT H.T. 

36000,00 
36000,00 
24000,00 
9600,00 

10.560.0..00 

Z ~--J.. __ ---

30000,00 
90 000.00 
15000,00 
13500,00 

14850.0.00 

5547QQ,QQ 



LIAISON DE LA VILLE AUX EVOICHES 

PROJ-ET _ i 

Les Evoîches: 
Entre les Evoïches et la ville. un bel alignement de prunus pissardi avec quelques 
sureaux dorés et sorbiers des oiseaux, traités en cépées, structure la route de Douai 
à St Amand, de ses frondaisons rouges dominantes. lleuries au printemps. Coté 
Sud, on aperçoit le Décours; coté Nord. le Marichon a été busé. A sa place. une 
contre allée en schiste d'environ 6 mètres de large n'est pas très accueillante. 
Nous proposons d'améliorer cette contre allée par la réduction de sa largeur au 
profit de la plantation d'un alignement de Prunus Pissardi sur tige. coté Nord. qui 
permettrait au promeneur d'avoir la '.-ue sur la campagne. Le parking poids lourds. 
coté ville, serait gardé. 
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T, L entrée de St Amand 

a récemmem d'un traitement Dar 
plamation d'arbres d'ornement~. 

de l'ancienne tréfilerie ainsi que du 
ferrée nous conduise à modérer l'intervemion en la 

Dar des plantations d'arbres sur les deux. 
élargissernems de au carrefour du chemin de l'Ange Gardien et de la rue 
conduisant à lancienne gare avec la rue de St Amand. -

N 



T, L entrée de St Amand 

a récemmem d'un traitement Dar 
plamation d'arbres d'ornement~. 

de l'ancienne tréfilerie ainsi que du 
ferrée nous conduise à modérer l'intervemion en la 

Dar des plantations d'arbres sur les deux. 
élargissernems de au carrefour du chemin de l'Ange Gardien et de la rue 
conduisant à lancienne gare avec la rue de St Amand. -
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8,1 Rue de l~ange gardien: 

le Est de l'abbave, pour aller \ers la forêt. 
. au 'XIXème siècle et abandonnée 

en friche la borde. 

la rue de lAnge Gardien est pa\ée sur 3 m de large. 
a rue sont utilisés le croisement des voitures. l:n alignement d'érable dont on 

poncme cene séquence. 
piéton lon~e le décours à l'ouest et accède à !a rue au coin du terrain de fOOL 

rue entre ;ue du cimetière et le"Pont Charlot". enjambam le courant de Coutiches. est alors 
revême de bithume sur la largeur de 3 m. Les bas ccôtés. bordés de fossés ont une végétation 
naturelle de taillis mélan~ée de frêne. aulne etc ... surtout du côté ouest. Cette vé~étation semble 
rabattue de temps en temps (une partie est basse, l'autre est haute). ~ 
Un habitat. indi\îduel s'est développé le long de cette rue \ers le ?\ord. malgré les conditions 
médiocres de circulation. 

Projet: 
Cette rue représente une liaison importante de la \'ilie de Marchiennes vers la forêt. qu'il faut fa\oriser 
et mettre en valeur. 
Pour cela. les mesures à prendre sont: 
- Améliorer le carrefour de l'entrée depuis la rue de St Amand: panneau d'information, panneau de 
signalisation vers la forêt etc ... (voir chapitre V 7). 

refaire la voirie depuis la rue de St Amand à la rue du cimetière. en l'élargissant à 4 m. 
- reprendre le parking le long du terrain de foot en un parking en schiste plus accueillam servant pour 
les utilisateurs du terrain de foot comme pour les promeneurs allant dans la fortêt. Là. un panneau 
d'information sur la forêt et quelques bancs permettront un meilleur accueil. 
L'entrée du terrain de foot pourrait être mieux marquée par un pavage au sol. 
- L'arrivée du sentier piéton longeant le décours sur la rue de l'ange gardien mériterait d'être 
améliorée. Ce sentier représente en effet une liaison importante entre le centre ville et la forêt pour les 
promeneurs. 
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- Les accotements de la rue à partir de la séquence rurale pourraient être plantés d'essence constituant 
la forêt de St Amand, véritable arboretum pédagogique où l'on pourrait, grâce à une signalisation, 
voir ces arbres dans leur forme naturelle, en taillis ou sur tige: leur écorce, leur feuillage, leur 
bourgeons. ~~~~l~ 
- Les érables en alignement situés entre la rue de St Amand et le Décours,du côté Ouest, seront à 
tailler pour obtenir la forme d'arbres tige qu'ils ont un peu perdue. 
- L'arrivée au bois. avec les maisons de forestiers de part et d'autre et l'étang peut rester en l'état, car 
elle représente une sorte d'antichambre plus rustique à l'entrée de la forêt. 
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8,1 Rue de l~ange gardien: 

le Est de l'abbave, pour aller \ers la forêt. 
. au 'XIXème siècle et abandonnée 

en friche la borde. 

la rue de lAnge Gardien est pa\ée sur 3 m de large. 
a rue sont utilisés le croisement des voitures. l:n alignement d'érable dont on 

poncme cene séquence. 
piéton lon~e le décours à l'ouest et accède à !a rue au coin du terrain de fOOL 

rue entre ;ue du cimetière et le"Pont Charlot". enjambam le courant de Coutiches. est alors 
revême de bithume sur la largeur de 3 m. Les bas ccôtés. bordés de fossés ont une végétation 
naturelle de taillis mélan~ée de frêne. aulne etc ... surtout du côté ouest. Cette vé~étation semble 
rabattue de temps en temps (une partie est basse, l'autre est haute). ~ 
Un habitat. indi\îduel s'est développé le long de cette rue \ers le ?\ord. malgré les conditions 
médiocres de circulation. 

Projet: 
Cette rue représente une liaison importante de la \'ilie de Marchiennes vers la forêt. qu'il faut fa\oriser 
et mettre en valeur. 
Pour cela. les mesures à prendre sont: 
- Améliorer le carrefour de l'entrée depuis la rue de St Amand: panneau d'information, panneau de 
signalisation vers la forêt etc ... (voir chapitre V 7). 

refaire la voirie depuis la rue de St Amand à la rue du cimetière. en l'élargissant à 4 m. 
- reprendre le parking le long du terrain de foot en un parking en schiste plus accueillam servant pour 
les utilisateurs du terrain de foot comme pour les promeneurs allant dans la fortêt. Là. un panneau 
d'information sur la forêt et quelques bancs permettront un meilleur accueil. 
L'entrée du terrain de foot pourrait être mieux marquée par un pavage au sol. 
- L'arrivée du sentier piéton longeant le décours sur la rue de l'ange gardien mériterait d'être 
améliorée. Ce sentier représente en effet une liaison importante entre le centre ville et la forêt pour les 
promeneurs. 
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- Les accotements de la rue à partir de la séquence rurale pourraient être plantés d'essence constituant 
la forêt de St Amand, véritable arboretum pédagogique où l'on pourrait, grâce à une signalisation, 
voir ces arbres dans leur forme naturelle, en taillis ou sur tige: leur écorce, leur feuillage, leur 
bourgeons. ~~~~l~ 
- Les érables en alignement situés entre la rue de St Amand et le Décours,du côté Ouest, seront à 
tailler pour obtenir la forme d'arbres tige qu'ils ont un peu perdue. 
- L'arrivée au bois. avec les maisons de forestiers de part et d'autre et l'étang peut rester en l'état, car 
elle représente une sorte d'antichambre plus rustique à l'entrée de la forêt. 
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L'entrée rue de Saint-Amand 

Désignation 

Décaissement pour re\ëtement schistes rouges 
Réatisation des réserves d'arbres avec borduration 
et plantation 
Clôture COLfv'erte de chè\/refeuiUe 
Pose d'un panneau 

Montant total H.T. 
T.V.A. 18,60 % 
Montant total TTC 

Produit H.T. 

30800 FI 
1 

9 c 
; 

3 F 
3 300 F 

47 3GO r 
8 7 98 F 

56 098 F 



8,1 Rue de l~ange gardien: 

le Est de l'abbave, pour aller \ers la forêt. 
. au 'XIXème siècle et abandonnée 

en friche la borde. 

la rue de lAnge Gardien est pa\ée sur 3 m de large. 
a rue sont utilisés le croisement des voitures. l:n alignement d'érable dont on 

poncme cene séquence. 
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revême de bithume sur la largeur de 3 m. Les bas ccôtés. bordés de fossés ont une végétation 
naturelle de taillis mélan~ée de frêne. aulne etc ... surtout du côté ouest. Cette vé~étation semble 
rabattue de temps en temps (une partie est basse, l'autre est haute). ~ 
Un habitat. indi\îduel s'est développé le long de cette rue \ers le ?\ord. malgré les conditions 
médiocres de circulation. 
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et mettre en valeur. 
Pour cela. les mesures à prendre sont: 
- Améliorer le carrefour de l'entrée depuis la rue de St Amand: panneau d'information, panneau de 
signalisation vers la forêt etc ... (voir chapitre V 7). 

refaire la voirie depuis la rue de St Amand à la rue du cimetière. en l'élargissant à 4 m. 
- reprendre le parking le long du terrain de foot en un parking en schiste plus accueillam servant pour 
les utilisateurs du terrain de foot comme pour les promeneurs allant dans la fortêt. Là. un panneau 
d'information sur la forêt et quelques bancs permettront un meilleur accueil. 
L'entrée du terrain de foot pourrait être mieux marquée par un pavage au sol. 
- L'arrivée du sentier piéton longeant le décours sur la rue de l'ange gardien mériterait d'être 
améliorée. Ce sentier représente en effet une liaison importante entre le centre ville et la forêt pour les 
promeneurs. 
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- Les accotements de la rue à partir de la séquence rurale pourraient être plantés d'essence constituant 
la forêt de St Amand, véritable arboretum pédagogique où l'on pourrait, grâce à une signalisation, 
voir ces arbres dans leur forme naturelle, en taillis ou sur tige: leur écorce, leur feuillage, leur 
bourgeons. ~~~~l~ 
- Les érables en alignement situés entre la rue de St Amand et le Décours,du côté Ouest, seront à 
tailler pour obtenir la forme d'arbres tige qu'ils ont un peu perdue. 
- L'arrivée au bois. avec les maisons de forestiers de part et d'autre et l'étang peut rester en l'état, car 
elle représente une sorte d'antichambre plus rustique à l'entrée de la forêt. 
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CHEMIN DE L'ANGE GARDIEN 
,Réfection chaussée 
IT aille des érables 
! 
IPar~ing devant stade , 
Revetement compns pavage entree 
Plantations 
Signalisation Tourisme 

1 

IACCèS sentier du Décours 
1 Plantation arboretum 
! TOTAL ANGE GARDIEN 

500000,00 
10000.00 

130 000,00 
16 000,00 
3 000,00 

3 000,00 
45000.00 

707000,00 
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